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La SOCIETE THEOSOPHIQUE propose l’approche par l’étude,                                   
le discernement et la réflexion, des vérités que contiennent les Sci-
ences, les Religions et les Philosophies du monde. 

Elle reconnaît que son bagage d’enseignements ne constitue nulle-
ment son patrimoine privé mais celui de l’humanité de tous les 
temps. 

Elle ne s’appuie, par conséquent, sur aucun dogme, et s’abstient 
de tout prosélytisme. 
Elle sait parfaitement que l’intellect est plus actif dans un climat 
de liberté que dans une atmosphère de contrainte. 

L’enrichissement qui résulte dès lors de sa fréquentation incline 
essentiellement vers l’éthique et le spirituel. 
Axée sur la promotion de l’interrelation, elle invite implicitement 
chacun à cultiver les qualités humaines qui assurent le meilleur 
équilibre de son être et tendent à l’affranchir des conditionne-
ments et des préjugés. 
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La Theosophical Society a été fondée à New York le 17 novembre 1875. Son quartier 
général international se trouve à Adyar (Chennai) Inde. Elle est un centre de rencontre 
pour chercheurs de la vérité et elle a des branches partout dans le monde. 
Le Centre Théosophique International pour l’Europe est situé à Naarden (Hollande). 

La Section Belge a été fondée le 7 juin 1911, et actuellement il y a des Branches à An-
vers, Bruxelles et Gand. Elles organisent des conférences et des séances d’étude. Les 
Branches de Bruxelles et d’Anvers ont une importante bibliothèque.  

La tâche primordiale de la Société est d’oeuvrer à la réalisation de ses trois buts: 
1. Former un noyau de la Fraternité Universelle de l’Humanité sans distinction de race, 

croyance, sexe, caste ou couleur; 
2. Encourager l’étude comparée des Religions, des Philosophies et des Sciences; 
3.  Etudier les lois inexpliquées de la Nature et les pouvoirs latents dans l’homme. 

  

     Sa devise: 

    IL N’Y A PAS DE RELIGION PLUS ELEVEE QUE LA VERITE 
 

 
 
 

 

            Société Théosophique Belge asbl 

Place des Gueux 8   

 1000  Bruxelles  

Mission Statement  
of the Theosophical Society 

 To serve humanity by cultivating an 
ever-deepening understanding and 
realisation of the Ageless Wisdom, 
spiritual Self-transformation, and 
the Unity of all Life. 

La Mission de la  
Theosophical Society (Adyar) 

Servir l’humanité en cultivant une 
compréhension et une réalisation 
toujours plus profondes de la Sagesse 
éternelle, de la transformation spiri-
tuelle de soi, et de l’Unité de toute vie. 

La maison est située non loin du Rond-Point Schuman, 
du square Marie-Louise, Ambiorix et de la place Jam-
blinne de Meux. 

Accès : 
Voiture: partez à temps (trafic), parking aisé 
Metro: à partir du Rond-Point Schuman, prendre bus 
12, 21 ou 79 
Bus: 63, 12, 21 et 79 (arrêt face à l’immeuble) 
28 et 61 (arrêt Place Jamblinne de Meux) 

A partir des GARES : 
MIDI: métro jusque Shuman ensuite 12,21 ou 79 
NORD: 61 direct jusque Place Jamblinne de Meux 
CENTRALE: 63 direct 
LUXEMBOURG: 12 et 21 directs 
SHUMAN: 12, 21 ou 79 

 

Liberté de Pensée 

Étant donné que la Société Théosophique s'est répandue largement dans le monde, et que des fidèles de toutes les 
religions sont entrés dans ses rangs sans abandonner les dogmes, enseignements et croyances de leur credo particu-
lier, il semble utile d'insister sur le fait qu'aucune doctrine ou opinion, par quelque personne qu'elle puisse être en-
seignée ou soutenue, ne s'impose à l'acceptation des membres de la Société Théosophique, et qu'il n'en est aucune 
qu'ils ne puissent à leur gré accepter ou rejeter. L'approbation des trois buts est la seule condition imposée aux socié-
taires.  
Aucun instructeur ou auteur - de H.P Blavatsky à ceux de nos jours - n'a autorité pour imposer à nos membres ses 
enseignements ou opinions. Tous les sociétaires ont un droit égal de s'attacher à tel instructeur ou telle école de pen-
sée qu'ils peuvent choisir, mais ils n'ont pas le droit d'imposer leur choix à d'autres. Les candidats à des fonctions 
quelconques dans la Société ou les votants, ne sauraient être déclarés inéligibles ou inaptes à voter du fait de leurs 
opinions quelles qu'elles soient, ou du fait qu'ils appartiennent à une école de pensée quelconque. Les opinions ou 
les croyances ne confèrent pas de privilèges et ne sont cause d'aucune infériorité.  
Les membres du Grand Conseil de la Société demandent instamment à tous les sociétaires de soutenir, de défendre 
et de respecter ces principes fondamentaux de la Société Théosophique, et aussi d'exercer, sans crainte leur droit à la 
liberté de penser et d'exprimer leur pensée dans les limites de la courtoisie et des égards dus à autrui.  
                                                                                   ( Résolution de 1924 du Conseil Général de la Société Théosophique, Adyar)                   
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En quoi la Doctrine est-elle Secrète ? 

Phan Chon Ton 
 

En 1888 parut un livre monumental, en deux volumes, qui secoua les habitudes de pense e du monde 
occidental. Je veux parler de LA DOCTRINE SECRÈTE de H.P. Blavatsky. 

Au lendemain de sa publication, Charles Bradlaugh demanda a  Annie Besant, alors journaliste, d’en 
faire la revue pour son journal. Annie Besant lut deux volumes, et quelques jours plus tard, demanda 
a  Mme Blavatsky une entrevue. Lorsqu'elle vint chez Mme Blavatsky, ce ne fut pas pour « critiquer » 
le livre, mais pour se jeter a  genoux devant elle et lui demander de l'accepter comme e le ve. 

Je voudrais tout de suite poser la premie re question : combien de personnes, ayant lu LA DOCTRINE 
SECRÈTE, ont eu la me me re action ? Pour beaucoup, le livre e tonne ou inte resse, rares sont ceux qui 
ont consacre  leur vie a  re pandre l'enseignement qu'il contient. 

D'ailleurs, si vous posez la question a  cent personnes, quatre-vingt-dix-
huit d'entre elles vont dire : non, je ne l'ai pas lu, je ne l'ai pas lu en entier, 
j'ai parcouru quelques passages ; comment peut-on lire tout ce livre d'un 
coup ? Il faut le consulter comme un dictionnaire. 

Toutes ces re ponses sont since res et refle tent la ve rite . C'est un gros livre, 
surtout sous l'impressionnante se rie de six volumes comme on le pre -
sente dans sa version française. 

Mais, je pose de ja  une deuxie me question : n’est-ce pas la  un aspect de son 
secret ? Vous ne le lisez pas ; comment saurez-vous ce qu'il contient ? 
Donc, pour les 98 personnes ci-avant de signe es, ce livre demeure un secret de fait. Elles en ignorent 
tout simplement le contenu. 

Puis, parmi les deux qui restent, il y en aura une qui dira : je l'ai lu, mais je ne m'y retrouve pas. Et 
voila , on y arrive. C'est un livre ardu a  lire. Il contient une quantite  effarante d'informations, e parpil-
le es au fil des pages. 

Une premie re conse quence de cette constatation statistique est une triste re alite  : 99 % de the o-
sophes ne tiennent pas l'enseignement the osophique de premie re source. Ils se sont nourris de la 
grande litte rature the osophique, qui est certes fort bien pre sente e, peut-e tre trop bien, qui pre sente 
les choses de façon claire, peut-e tre trop claire, avec un enchaî nement logique, peut-e tre trop logique. 
Car, si nous voulons bien e tre honne tes avec nous-me mes, sachons reconnaî tre le fait suivant : 

- Qui a lu LA DOCTRINE SECRÈTE ? Annie Besant. 

- De qui lisons-nous les livres the osophiques de base ? D'Annie Besant. 

Les autres auteurs, C.W. Leadbeater compris, viennent, par ordre d'« imme diatete  », apre s Annie Be-
sant. (Je voudrais tout de suite faire une mise au point. Je prononce le nom d'Annie Besant parce que, 
chronologiquement, c'est ainsi. Il ne s'agit pas d'Annie Besant qui a compris, elle. Il s'agit de nous, de 
chacun d'entre nous). Autrement dit, si nous nous reportons a  la classification hindoue des niveaux 
de connaissance, les Grands E tres qui ont inspire  Mme Blavatsky avaient le Pratyaksa, la vision di-
recte, et dans la re daction de LA DOCTRINE SECRÈTE, H.P. Blavatsky a servi d'instrument pour consi-
gner quelque peu de cette vision directe sur le papier. Annie Besant, ayant « reconnu » son gourou en 
H.P.B., a e tudie  LA DOCTRINE SECRÈTE et l’a comprise avec son propre mental, qui e tait bien plus de -
veloppe  que celui de la plupart d'entre nous ; elle en a ensuite donne  des interpre tations dans les 
quelques 230 livres qu'elle a e crits. Ce qu'elle a fait est appele  Anumana, ou de duction. C'est une con-
naissance de seconde main. Puis, les 98 % qui lisent ses livres — qui constituent ce que les Hindous 
appellent Sruti, ce qui est « entendu » — ainsi que les livres des « e le ves » d'Annie Besant, dont le 
contenu pourrait e tre appele  du nom sanscrit de Aptayetkya, produits de Sruti. Ceci veut dire que la 
connaissance the osophique est une connaissance de troisie me ou de quatrie me niveau. 

Il y a plusieurs façons de passer de ces niveaux a  la connaissance directe. La façon la plus facile, du 
point de vue mate riel, est d'acque rir le livre et de le lire. Supposons que nous fassions cela. Ouvrons 

Infor-Théosophia—avril 2024 

 



4 

le premier tome de LA DOCTRINE SECRÈTE. On y trouve l'Introduction, on com-
mence a  la lire mais elle semble aller en rond et en rond, et a  la troisie me page, 
on saute les pages... Puis on arrive a  la pre face, qu'on lit rapidement, et on vient a  
« L'e volution cosmique, tire e des Stances du livre de Dzyan ». L'attention est re -
veille e par la pre cision et le caracte re poe tique des Stances. On les lit, rapide-
ment, de la I a  la VII, et l'on parvient aux Commentaires. 

C'est la  que l'on se rend compte de la grandeur re elle de l'ouvrage. C'est parce 
que l'on sent que les passages qui meublent le livre ont e te  tire s de diverses 
sources afin de donner au lecteur une indication du sens dans lequel il doit cher-
cher pour comprendre les choses. 

Y a-t-il, quelque chose de secret la -dedans ? Apparemment non. 

Lorsqu'on lit les commentaires, on apprend beaucoup de de tails sur la façon dont les choses se font. 
Mais encore une fois, rien de secret. C'est la conclusion a  laquelle arrivent la plupart de ceux qui font 
une « lecture rapide » du livre, pour voir s'il est « inte ressant ». 

Cependant, des bribes de phrases reviennent, et l'on e prouve la curiosite  de relire et de comple ter les 
diffe rents passages qui traitent du me me sujet. Alors, on s'aperçoit que le livre contient une infinite  
de « renseignements » importants, qui sont « inte ressants » c'est-a -dire qui suscitent un inte re t intel-
lectuel chez le lecteur et qui le forcent a  penser. Ne serait-ce que pour ce foisonnement de renseigne-
ments, ce livre tient une place spe ciale dans notre bibliothe que. Pour le moins, il e largit notre horizon 
mental. Car le fait de savoir, ne serait-ce qu'intellectuellement qu'il y a parmi l'humanite  actuelle des 
e tres qui ont de ja  atteint un ou deux degre s suivants de l'e volution (et qui, eux, ne se vantent pas 
d'e tre des maî tres) nous aide a  nous rendre compte du degre  modeste de notre propre e volution ; et 
le fait de savoir qu'il y a des myriades d'autres e tres intelligents dans l'univers, nous aide a  perdre 
cette habitude de penser que nous sommes uniques, le centre du monde en e volution. 

Cependant, l'intellect est avide d'aliments. De s que vous lui donnez quelque chose a  manger, il veut 
avaler tout ce qu'il trouve a  sa porte e. Et sa façon de dige rer est de « couper les cheveux en quatre ». 
Ainsi, tous ceux qui e tudient LA DOCTRINE SECRÈTE arrivent un jour ou l'autre a  trouver qu'il y a 
beaucoup « d'inconsistance », de « contradiction », et l'intellect — qui se re jouit alors — s'adonne a  
son jeu favori, celui d'opposer les choses les unes aux autres. Il y a eu combien de de tracteurs de 
livres ; ou alors on veut bien respecter H.P.B. mais on de molit A. Besant qui a essaye  de mettre de 
l'ordre dans ce livre, qui, il faut l'avouer, est, a  plus d’un endroit, de cousu. 

Ici, il nous faut rappeler comment ce livre a e te  e crit. Voici, par exemple, un te moignage de sa sœur 
Mme de Je likowsky : 

« Sa conversation était toujours fascinante, mais dès qu'il s'agissait de mathématiques, elle ne pou-
vait même pas lire les formules qu'elle avait écrites elle-même. Je m’en étonnais vraiment. 

-  Comment se fait-il donc qu'ayant fait ces calculs, vous ne puissiez pas les lire ? 

- Croyez-vous, répondait-elle en riant, que je sache les mathématiques transcendantes ? De notre 
temps, vous le savez bien, nous connaissons tout juste nos quatre règles. 

-  Alors, comment avez-vous pu écrire toutes ces pages de science ? 

- Ne faites pas la naïve. Vous savez bien qu'il y a beaucoup de choses dans mes écrits dont je ne 
m'étais même pas occupée avant. Je ne compose pas. Je ne fais que copier ce qui se trouve mis sous 
mes yeux ». 

Et cet autre passage, d'une lettre de Mme Vera Johnston, nie ce de H.P.B. la Comtesse Wachtmeister : 

« Un jour, je vis des traces manifestes de perplexité sur son visage. Ne voulant pas la troubler, je 
m'étais assise en silence, attendant qu'elle m'adressât la parole. Elle resta longtemps sans rien 
dire, ses yeux fixés sur la muraille... A la fin elle m'interpella : 

− Vera, pouvez-vous me dire ce que c'est qu'un pi ? Assez étonnée d'une telle demande, je répondis 
que je croyais que pie s'entendait d'une sorte de mets ou plat anglais. 

−  
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-  Ne faites pas la sotte, reprit-elle avec impatience, ne voyez-vous pas que c'est en votre qualité de 
femme instruite en mathématique que je vous questionne. Voyez ceci. 

Je regardais la page qui se trouvait devant elle, et je la vis couverte de figures et de chiffres. Je reconnus 
bientôt que la formule si connue n= 3,14592 était écrite inexactement, car il y avait n = 31,4592... 

C'était avec un véritable triomphe que je lui montrai l'erreur. 

- Voilà donc, s'écria-t-elle. Cette erreur de virgule me troublait depuis ce matin. J'avais hier grande 
hâte de jeter sur le papier ce que j'avais vu ; aujourd'hui, à la seule inspection du passage, j'eus 
l'idée vague, quoique intense, qu'il y avait quelque chose d'inexact. Je fis tout mon possible pour me 
rappeler où devait être placée la virgule, mais en vain. 

Ne connaissant que très peu de théosophie à cette époque, et non plus le mode particulier de travail 
de ma tante, je fus naturellement très surprise qu'elle n'eût pas pu retrouver elle-même une erreur 
aussi simple dans les calculs si complexes qu'elle avait écrits de sa main. 

-  Vous êtes naïve, reprit-elle, de croire que je sais et comprend tout ce que j’écris. Combien de fois dois
-je vous redire, ainsi qu'à votre mère, que ce que j'écris m'est dicté, que je vois parfois devant moi des 
manuscrits, des nombres, des mots, dont je n'avais pas la moindre notion auparavant. 

Ces te moignages mettent en e vidence le fait que H.P.B. recopiait bien souvent des choses qu'elle ne 
comprenait pas. Ces deux exemples portent sur des points tre s simples, et surtout du domaine tre s 
connu de la mathe matique, c'est ainsi que la preuve est faite qu'elle ne comprenait pas tout ce qui 
constitue le contenu d'un ouvrage dont elle est apparemment l'auteur, surtout que ce contenu est im-
mense et couvre bien d'autres domaines, domaines dans lesquels bien moins de gens sont compe -
tents pour de tecter ou rectifier une erreur. En conse quence, si en recopiant, H.P.B. avait fait une er-
reur, celle-ci ne serait pas de tecte e et corrige e. Mais, une conse quence bien plus importante est le fait 
que sans doute H.P.B. ne comprenait pas certains passages que mate riellement sa main avait e crits, 
autrement dit, que ces passages font, me me pour elle, partie du secret. 

Conse quemment, bien qu'elle ait fait ce travail avec tout le se rieux voulu, et essaye  de mettre en 
ordre ce qui lui de filait sous les yeux, il se peut qu'un certain nombre de choses aient e chappe  a  sa 
compre hension. Ceci a au moins deux conse quences : 

Premie rement, il se peut que son interpre tation, faite au mieux de sa connaissance, ne soit pas cor-
recte, ceci soit dit avec tout le respect — et davantage — que je dois a  H.P.B. Mais, puisqu'il y a des 
choses simples qu'elle ne connaissait pas, il est logique, probable me me, que d'autres choses, moins 
contro lables par nous, lui aient e te  impossibles a  comprendre et aient e te  pre sente es par elle de la 
façon qu'elle croyait e tre la bonne mais qui ne l'e tait peut-e tre pas. Un jour peut-e tre, quelqu'un qui a 
reçu, par ailleurs, une « illumination » tombera sur un passage obscur, « incohe rent » et lui donnera 
le sens re el. LA DOCTRINE SECRÈTE n’est - de ce point de vue - aucunement termine e. 

Deuxie mement, il se peut qu'elle ait suivi le sens de ce qu'elle voyait, mais que, parce qu'il n’est pas 
aise  de le traduire en langage clair, ou tout simplement parce qu'elle n'avait pas le temps de faire le 
point entre les diffe rentes parties de l'ouvrage, traitant d’un me me sujet, elle ait laisse  passer des        
« incohe rences », des choses qui ne concordent pas entre elles. L'on sait combien elle a e te  critique e 
par Subba Rao et les expressions que l'on pouvait lire fre quemment dans ses ar-
ticles sont : confus, trompeur, inconsistant. Oui, force ment, la pauvre Mme Bla-
vatsky travaillait continuellement sous pression et, bien naturellement, ne pou-
vait pas perfectionner l'ouvrage dont elle e tait l'instrument de re daction. 

Une grave suite a  cette deuxie me conse quence, est que ceux a  qui H.P.B. a deman-
de  de mettre de l'ordre dans ces passages obscurs et qui ont essaye  de le faire, 
l’ont fait au mieux de leur capacite , mais, ici aussi, il est tre s possible, tre s pro-
bable me me, qu'ils n'aient pas re ellement compris l'enseignement trans-
himalayens et qu'ils aient « remis de l'ordre » dans ces bribes d'enseignement en 
se basant sur la tradition hindoue, cis-himalayennes. 

En parlant d'enseignements trans-himalayen et cis-himalayen, il convient de si-
gnaler, qu'en 1980, a e te  publie , aux Editions du Rocher, un livre intitule  
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L'HOMME, MESURE DE TOUTES CHOSES : COMMENTAIRES SUR LES STANCES DE DZYAN et dont les 
auteurs sont Sri Krishna Prem et Sri Madhava Ashish. Sri Krishna Prem est bien connu par ses e crits, 
dont le YOGA DE LA BHAGAVAD GITA. Je vous recommande la lecture de cette « œuvre courageuse » 
comme l’e crit dans sa pre face, le professeur Monod Herzen. Mais j'ai releve  aussi dans cette me me 
pre face que Sri Krishna Prem e tait « ne  dans un corps anglais », mais que son a me e tait indienne ». Je 
fais juste ces petits rappels pour remettre en me moire le fait que LA DOCTRINE SECRÈTE est d'inspi-
ration trans-himalayenne, et que, dans sa controverse avec Subba Rao, H.P.B. a indique  qu'elle a du  
employer des termes hindous tout en sachant qu'ils ne ve hiculent pas les me mes connotations dans 
la tradition trans-himalayenne. 

En ge ne ral, lorsqu'on lit un livre, on n'y voit que ce qui correspond a  notre 
propre façon de penser. Comme la plupart des lecteurs de LA DOCTRINE SE-
CRÈTE ont e te  nourris, directement ou indirectement, de philosophie hindoue, 
pour la plupart exote rique, on peut affirmer sans trop se tromper, que personne 
n’a lu re ellement ce livre, que personne n’a perçu le message re el qu'y ont mis 
certains membres de la Fraternite  trans-himalayenne. C'est dans cet e tat d'alerte 
mentale qu'il convient de lire le livre de Sri Krishna Prem. 

J'ouvre ici une autre parenthe se pour dire que le deuxie me but de la Socie te  
The osophique, qu'il nous plaî t a  tous de re citer et de croire que nous l'appli-
quons, est, en re alite , une ta che tre s difficile. Car, ge ne ralement, nous ne faisons 
pas une e tude comparative - e quitable - des religions-, des philosophies et des 

sciences, mais la comparaison des « autres » religions a  « notre » religion, des « autres » philosophies 
a  « notre » philosophie, a  supposer que nous ayons une religion, une philosophie, ou/et une science, 
car ge ne ralement chacun de nous n’a qu'une « croyance » qui est un me lange informe de notions de 
religion, de bribes de philosophie et de vagues informations scientifiques, toutes de seconde sinon de 
troisie me main. 

D'autres, qui ont tente  de comple ter LA DOCTRINE SECRÈTE, y ont ajoute  des textes d'autres auteurs 
comme, par exemple, une note de Subba Rao qui s'est retrouve e inte gre e parmi les longs et divers 
commentaires a  la Stance VI, dans le premier volume de LA DOCTRINE SECRÈTE. 

En parlant de textes rajoute s, notons que tout le sixie me volume est une addition a  l'e dition origi-
nelle. 

Si j'ai mentionne  ces points, ce n’est point pour faire de la rhe torique, ni pour couper les cheveux en 
quatre, mais pour rappeler une chose, tre s re elle et tre s centrale, que notre intellect nous sugge re 
d'oublier ; c'est que nous ne savons pas grand-chose, et, comme on peut le lire dans LA LUMIÈRE SUR 
LE SENTIER : «  Rappelle-toi, disciple, que l'abîme peut être énorme entre l'homme vertueux et le pé-
cheur,  mais qu'il est plus énorme encore entre l'homme vertueux et celui qui est arrivé à la Connais-
sance ». Me me si, par auto-complaisance, nous nous conside rons comme des gens vertueux, il y a un 
tre s grand abî me « entre l'homme vertueux et celui qui est arrive  a  la connaissance ». Je pense que 
H.P.B. se trouve quelque part au-dessus de cet abî me. C'est pourquoi elle ne peut comprendre toute 
la Doctrine, mais nous encore moins. Nous essayons de combler cet abî me par notre raisonnement 
intellectuel. 

Arrive  a  ce point donc, je pense pouvoir introduire un doute dans votre esprit. Nous avons vu que 
d'aucuns ont trouve  beaucoup d'incohe rences dans le texte de LA DOCTRINE SECRÈTE. Mais ne se 
pourrait-il pas que ce soit parce que nous ne sommes pas a  me me de « cohe rer ce qui est incohe -
rent » ? Il est en tous cas plus sage d'adopter cette attitude, car elle nous incite a  faire un effort pour 
arriver a  la pleine compre hension. 

Je vais aussi introduire un deuxie me doute. Il a e te  dit que la ta che qui incombait a  H.P.B. e tait de « 
lever un coin du voile », et que l'initiative des deux Fre res Aî ne s en fondant la Socie te  The osophique 
ne rencontrait pas la pleine approbation de leurs Fre res et de leur Supe rieur. Ceci veut dire qu'ils ont 
consenti a  donner les renseignements, mais sous un certain couvert. Il se peut — et si je puis donner 
ma faible opinion, il est hautement probable — que ces « incohe rences » soient ce voile encore laisse  
sur l'enseignement. Si notre entendement est tellement polarise , ferme  a  cause de notre attachement 
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a  une habitude de notre intellect, alors, comme beaucoup, nous nous contenterons de glaner ce qui 
parait logique a  notre entendement actuel et de critiquer les incohe rences de H.P.B., d'Annie Besant, 
perdant un temps pre cieux qui aurait du  e tre consacre  a  cultiver l'ouverture du mental, celle qui de -
veloppe l'intuition. 

Si nous parlons de l'intuition comme d'une forme de l'intelligence, comme nous pourrions le faire en 
nous appuyant sur l'enseignement the osophique exote rique, alors nous ne voyons les choses que de 
l'exte rieur, ce qui, dans LA VOIX DU SILENCE est de signe  comme la « Doctrine de l'Œil ». 

Il y a un titre, celui d'une partie du sixie me volume de LA DOCTRINE SECRÈTE, qui n’est ge ne ralement 
pas lu de façon convenable. Ce titre se lit : « Quelques Instructions sur l'Action que la Philosophie Oc-
culte exerce sur la Vie ». Ge ne ralement on se re fe re a  cette partie comme a  
des « Instructions » et de ce fait me me, lui donne un caracte re exte rieur. 

Je vous sugge re de relire ce titre lentement, a  haute voix, et en re fle chissant 
sur « l'action que la Philosophie Occulte exerce sur la vie ». 

Nous mentionnions, il y a un instant, l'intuition. L'intuition est peut-e tre, 
techniquement parlant, une forme de l'intelligence. Mais elle ne s'acquiert 
pas par un processus intellectuel exte rieur. Elle est lie e a  la vie. C'est seule-
ment en appliquant a  la vie le peu qu'on a compris, en vivant selon le peu de 
compre hension qu'on a, que l'on permet a  l'intuition de s'exprimer graduel-
lement. Ceux qui ont lu AUTO-CULTURE de I.K. Taimni sauront que c'est par 
l'exercice de Viveka, le discernement spirituel, que se de veloppe l'intuition 
de Viveka, re sultat de la pression de la volonte  d'Atma sur le ve hicule mental. « Apprends par-dessus 
tout à séparer le savoir de la tête de la sagesse de l'Ame, la doctrine de l'Œil de celle du Cœur, car même 
l'ignorance vaut mieux que la connaissance de la tête sans la sagesse de l’Ame pour l'éclairer et la gui-
der », peut-on lire dans LA VOIX DU SILENCE. 

J'ai cite  tout a  l'heure un passage de LA LUMIÈRE SUR LE SENTIER, et je voudrais le citer a  nouveau, 
en comple tant : « Rappelle-toi, ô disciple, que l’abîme peut être énorme entre l'homme vertueux et le 
pécheur, mais qu'il est plus énorme encore entre l'homme vertueux et celui qui est arrivé à la connais-
sance; il est sans limites entre l'homme vertueux et celui qui est au seuil de la Divinité ». 

La Doctrine dont H.P.B. a re ve le  quelques notions e le mentaires, c'est celle qui transforme non seule-
ment l'homme vertueux en celui qui est arrive  a  la connaissance, mais aussi celui-ci en celui qui est 
au seuil de la Divinite . C'est pourquoi, lorsque quelqu'un me dit qu'il a e tudie  LA DOCTRINE SECRÈTE, 
la question qui me vient a  l'esprit est : « Et puis » ? Je dis que la question reste dans ma te te, car si je 
devais la poser c'est qu'il est e vident que le travail sous-jacent n’a pas e te  fait et que la personne n’a 
lu qu'avec son « œil ». Si je n'e prouve pas le besoin de la poser, c'est parce que je perçois, par ce que 
la personne est — non par ce qu'elle sait — que le travail sous-jacent, le cheminement inte rieur a e te  
fait. 

Oui, c'est dans ce « Et puis » ? que re side le secret de la Doctrine. 

Comme la souvent e crit H.P.B., l'enseignement occulte est sui generis, auto-ge ne re . Il ne s'enseigne 
pas dans le sens habituel du terme, mais se de voile petit a  petit, il se de couvre au 
fur et a  mesure qu'on applique a  la vie le peu que l'on en a compris. C'est un ensei-
gnement hautement pratique, expe rimental. Des livres tels que LA DOCTRINE SE-
CRÈTE, en fin de compte, ne sont pas destine s a  nous apprendre du nouveau par 
leur simple lecture, ils sont tout juste la  afin de nous confirmer ce que nous avons 
pu connaî tre, ou pour fournir des indications pour une nouvelle de couverte. 

Cette Doctrine est secre te, non parce qu'elle est, ou doit e tre cache e, mais parce 
qu'elle ne peut ni e tre expose e, ni e tre viole e. Elle se re ve le petit a  petit a  celui qui 
la vit. 

Le Lotus Bleu, août-septembre 1982 

Le Lotus Bleu juin-juillet 2010 
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Ordre de Service Théosophique Belge 

INVITATION 
 

Promenade poétique en silence 

Comme chaque anne e, l'Ordre de Service The osophique belge organise une rencontre au-
tour de la nature : une fore t, un parc, la lande, etc. 

Notre petit pays posse de des zones particulie res qui ont e te  reconnues comme "zones de 
silence". Des espaces uniques et particuliers ou  le besoin de protection de coule de la carac-
te ristique de paix et de tranquillite . Ces zones ne pre sentent pas une absence totale de 
sons, mais pluto t un ensemble de sons agre ables - des sons provenant de la faune et de la 
flore, mais aussi de l'agriculture, de la gestion de la nature et des fore ts, des visiteurs, des 
re sidents. 

Cette anne e, l’OST a choisi de visiter l'une de ces zones de silence. Le samedi 25 mai 2024, 
nous nous donnerons rendez-vous pour une promenade dans la belle ville de Vollezele, si-
tue e dans la re gion du Pajottenland. 

Apre s une marche poe tique de quelques kilome tres, nous serons accueillis chez l'un de nos 
membres pour une collation et une boisson. 

Adresse pour le de part de la marche :  

Eglise Saint-Paul, Oudstrijdersplein 9, 1570 Galmaarden à 14 heures.  

Fin pre vue au plus tard a  17 heures. 

Si vous souhaitez participer, veuillez nous en informer par e-mail : tos@ts-belgium.be ou 
par GSM 0473 820 806 (Helmut) ou GSM 0486 631 997 (Sabine) avant le 20 MAI 2024. 
Veuillez e galement mentionner si vous souhaitez e tre pre sent pour la boisson et la colla-
tion qui suivront. 

Les personnes qui n'ont pas de voiture peuvent le signaler a  Helmut, qui veillera a  ce que la 
participation soit possible. 

Les personnes venant en train peuvent e tre prises en charge a  la gare de Herne. Veuillez 
e galement informer les organisateurs suffisamment a  l'avance pour prendre les disposi-
tions ne cessaires. 
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Société Théosophique Belge asbl 

 

Tous les sept ans, la Socie te  The osophique organise un Congre s Mondial et nous pou-
vons nous attendre a  ce que le prochain ait lieu en 2025. 

Ce XIIe Congrès mondial a pour the me : 
“Vers la perception intérieure et la plénitude :  

Notre rôle dans la construction du futur”  

Suite au Congre s mondial il y aura la 

5e Conférence Internationale de  
L’Ordre de Service Théosophique 

Voici les informations que nous avons reçu, qui peuvent vous aider a  planifier le XIIe 
Congre s Mondial a  Vancouver, Canada. Ce congre s coî ncidera avec la ce le bration du 
150e anniversaire de la Theosophical Society et du 100e anniversaire de la socie te  au 
Canada.  

Le Congre s, ainsi que la Confe rence Internationale de l'OST, au-
ront lieu sur le campus de l'Universite  de la Colombie Britan-
nique (UCB). Vous pouvez assister a  l'un ou l'autre ou aux deux. 
Voici le calendrier : 

  
Le XIIe Congrès Mondial aura un programme de 5 jours (23-27 juillet).   
Arrive e le 22 juillet ou avant   
Enregistrement au Congre s mondial le 23 juillet de 8h a  9h30 avec petit-de jeuner.   
Ouverture a  9h30  
Clo ture le 27 juillet a  17 heures  
 
La 5e Conférence Internationale de l'Orde de Servie Théosophique aura un pro-
gramme de 2 jours (27-29 juillet).  
Arrive e a  la Confe rence de l'OST le 27 juillet a  18h00 avec dî ner 
Ouverture a  19 heures  
Clo ture le 29 juillet a  17 heures 
  
Inscription en ligne 

Le lien pour s'inscrire aux e ve nements sera disponible le 15 juillet 2024. En vous 
inscrivant a  l'un ou aux deux e ve nements et en payant de ja  les frais, vous vous assu-
rez d'avoir une place. Cou ts en dollars canadiens.  

 
Réservations d’hébergement en ligne  

Le lien pour re server l'he bergement directement aupre s de UBC sera disponible le 
15 juillet 2024. Les tarifs de finitifs sont confirme s. Ces tarifs s'appliquent pour la 
dure e du Congre s, ainsi que 3 jours avant le de but et 3 jours apre s la fin, ce qui per-
met une certaine flexibilite . 
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Société Théosophique Belge asbl 
Pour devenir membre de la Socie te  on ne demande pas au candidat quelles sont ses opinions philosophiques 
ou religieuses; mais on exige que chacun ait la me me et plus grande tole rance pour les opinions des autres 
qu’il demande pour les siennes. 

Les conditions pour devenir membre affilie  sont d’accepter expresse ment les trois objectifs:   
1. Former un noyau de la fraternité universelle dans l’humanité, sans distinction de race, de credo, 

de sexe, ou de couleur.  
2. Encourager l’étude comparée, des religions, des philosophies et des sciences 
3. Etudier les lois inexpliquées de la Nature et les pouvoirs latents dans l’Homme.  

Toutes les informations pour devenir membre peuvent e tre obtenues via mail: info@ts-belgium.be ou via 

GSM 0486 631 997 

Cotisations 
 Période du 1er mai 2023 au 30 avril 2024:  

Société Théosophique Belge: € 53 au mininum 
(Lors de l'adhésion, une contribution unique de 15 euros sera demandée pour les frais administratifs) 

 
Ordre de Service Théosophique: € 7 au mininum 

 
Abonnements  

Période du 1er janvier au 31 décembre 2024 
Lotus bleu: € 38 pour membres, € 43 pour non-membres 
Infor-Théosophia (mensuel des Branches à Bruxelles): € 12 (10 numéros)  

 
Banque: BE81 0000 1422 2624 

 BNP Parisbas Fortis (Bpost)   
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Il y a, d'une part, la conscience spirituelle, le men-
tal manasique illuminé par le rayonnement de 
Bouddhi, qui perçoit les abstractions de manière 
subjective, et d'autre part, la conscience des sens 
(la lumière manasique inférieure), qui est insépa-
rable de notre cerveau et de nos sens physiques. La 
seconde dépendant entièrement du cerveau et des 
sens physiques, qui sont indispensables, et son 
fonctionnement diminue pour s'éteindre complète-
ment lorsque ceux-ci finissent par disparaitre. 
Seul le premier type de conscience, qui a ses ra-
cines dans l'éternité, survit et perdure à jamais, et 
peut par conséquent être considéré comme im-
mortel. Tout le reste appartient au domaine des 
illusions passagères. 

H.P. Blavatsky 
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Bruxelles 
Programme  
Avril 2024 

 
Branches 

Le samedi 06/04/2024 à 15h.: Brussels Lodge 
Cours: La Lumière sur le Sentier 

 
Le mercredi 10/04/2024 à 20h: Brussels Lodge 

Study: Glimpses on the Psychology of Yoga 
 
Le samedi 13/04/2024 à 16h.: Paris 

Les Lettres des Mahatmas 
Informations: info@ts-belgium.be ou 

GSM 0486 631 997 
 

Le lundi 15/04/2024 à 18h.: Branche Lumie re 
Etude: Les Yoga Sutras de Patanjali 

 
Le samedi 20/04/2024 à 15h.: Brussels Lodge 

Confe rence 
La Guérison ésotérique 

par Vincent Claessens 
 

Le dimande 21/04/2024 à 15h.: Branche Centrale 
Méditation 

Uniquement en présentiel au Siège 
 
Le lundi 22/04/2024 à 18h.: Branche Lumie re 

Etude: Les Yoga Sutras de Patanjali 
 

Le samedi 27/04/2024 à 15h.: Branche Blavatsky 
Confe rence: Nature, purification et maîtrise  

des 7 corps de l’homme: le corps astral 
 

Le lundi 29/04/2024: pas de réunion 
 
 

 Ordre de Service Théosophique 
Le lundi 22/04/2024 à 19h.: Me ditation 

Méditation de Guérison (uniquement pour membres) 
 
 

 

 

Bruxelles 

Contacts 

 

Brussels Lodge (Branche de Bruxelles) 
 Glimpses on the Psychology of Yoga 

Sabine Van Osta - +32 486 631 997 
brussels.lodge@ts-belgium.be 

 
 

Branche Blavatsky 
Méditation de guérison OST 
(uniquement pour les membres) 

Myriam Debusscher  -  +32 477 963 022 
branche.blavatsky@ts-belgium.be 

 
 

Branche Centrale 
La pensée de J. Krishnamurti 
Sabine Van Osta - +32 486 631 997 
branche.centrale@ts-belgium.be 

 
 

Branche Lumière (Tak Het Licht) 
Les Yoga Sutras de Patanjali 

Alain Delcroix 
branche.lumiere@ts-belgium.be 
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Renseignements sur  
la Société Théosophique et ses activités:  

Sabine Van Osta  -  Secrétaire Générale 
+32 486 631 997   president@ts-belgium.be 

 
 

Renseignements sur 
l’Ordre de Service Théosophique Belge 

Helmut Vandersmissen 
+32 473 820 806   tos@ts-belgium.be 

 
 

Secrétariat  
Lieve Opgenhaffen 

+32 476 879 968  secretary@ts-belgium.be  
 

Participation aux frais activités: 
 
Conférences:  € 3 pour membres,  
                           € 7 pour non-membres 

Liens Zoom: 
Le lundi: https://us02web.zoom.us/j/83840794329  
Wednesday: https://us02web.zoom.us/j/86123988346  
Le samedi: https://us02web.zoom.us/j/82574341417  

Chaque chose a sa place 

          Tout objet a un usage 

                    Tout est là où il se doit 

Han Fei 
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Ce dont chacun de nous a fondamentalement besoin, 
c'est de cette paix intérieure qu'il faut découvrir  

exclusivement en soi, que personne d'autre ne peut 
donner, que le monde, avec toutes ses ressources, ne 
pourra jamais fournir. 

 

Chacun doit découvrir son propre chemin dans la vie, 
et ce chemin se trouve dans son cœur. Qu'il plonge au 
plus profond de son être, son véritable centre n'est 
pas loin de là. 

 
Nilakanta Sri Ram, 

Le 5e Président International  
de la Theosophical Society (Adyar) 

Mort le 8 avril 1973 

 

 


